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Le champignon du mois (8)

Galerina pruinatipes
Béatrice Senn-Irlet

Eidgenössische Forschungsanstalt WSL, Zürcherstr. 111, CH–8903 Birmensdorf
Une espèce rare venant sur bois fortement dégradé dans les forêts alpines

Résumé
Galerina pruinatipes (Agaricales, Basidiomycètes), une espèce venant sur le bois pourri de rési-
neux dans les forêts alpines est présentée; sa synonymie est discutée.

La forêt alpine de montagne dominée par les épicéas s’est développée en de nombreuses régions 
des alpes comme un ensemble d’arbres proche des forêts naturelles. Une utilisation forestière ne 
subsiste plus que dans quelques régions résiduelles rares, facilement accessibles, ou bien lorsque 
la fonction protectrice de la forêt exige des soins particuliers, comme le long des voies ferrées ou 
des autoroutes. Dans ces conditions, on peut trouver des endroits forestiers abandonnés à eux-
mêmes, qui ressemblent aux forêts originelles avec une proportion importante de bois mort. Dans 
de tels endroits, on peut trouver du bois mort à différents stades de décomposition. La destruction 
du bois mort, à de semblables altitudes, prend nettement plus de temps que dans les régions plus 
basses. Ainsi, les troncs d’épicéas jetés à terre par la tempête «Vivian» en 1991 ne sont pas encore  
notablement dégradés dans les endroits qui n’ont pas encore été déblayés. La richesse du bois 
mort des forêts alpines suscite la question de savoir comment la flore fongique des différents stades 
de dégradation du bois d’épicéas se développe à cette altitude. 
Dans la suite de cet article, une espèce fongique découverte sur le bois dégradé d’épicéas est pré-
sentée; elle peut être considérée comme indicatrice de forêts de résineux proches de l’état naturel.

Galerina pruinatipes Smith in Mycologia 45: 912. 1953. var. pruinatipes
Syn: Gymnopilus laricicola J. Favre, nom inval. (Art. 37.1; pas indiqué un holotype); Galerina 
laricicola (J. Favre) Bon (nom également non valable).

Macroscopie
Chapeau 6–15 mm, conique, obtusément conique, convexe dans l’âge, subomboné, hygro-

phane et pour cette raison vaguement strié par transparence, jeune remarquab-
lement velouté pruineux, parfois entièrement floconneux ou finement squamuleux, 
dans l’âge, dénudé à complètement glabre, (visiblement chez les exemplaires très 
âgés), entièrement strié, marge droite, brun miel, brunâtre clair, plus tard ocre 
rouille, hygrophane, devenant plus clair par dessiccation. Chair mince.


